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Quelle est la place
du travail dans la
spiritualité de l’Opus
Dei ?

La vocation à l'Opus Dei ne
change, ni ne modifie en
aucune façon la condition, l'état
de vie, de celui qu'elle touche.
Et comme la condition humaine
est le travail, la vocation
surnaturelle à la sainteté et à
l'apostolat, selon l'esprit de
l'Opus Dei, confirme la vocation
humaine au travail.
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La vocation à l'Opus Dei

— La vocation à l'Opus Dei ne
change, ni ne modifie en aucune
façon la condition, l'état de vie, de
celui qu'elle touche. Et comme la
condition humaine est le travail, la
vocation surnaturelle à la sainteté et
à l'apostolat, selon l'esprit de l'Opus
Dei, confirme la vocation humaine
au travail. L'immense majorité des
membres de l’Œuvre sont des laïcs,
des chrétiens ordinaires ; leur
condition est celle de gens qui
exercent une profession, un métier,
une occupation, souvent absorbants,
grâce auxquels ils gagnent leur vie,
entretiennent leur famille,
contribuent au bien commun,
développent leur personnalité.

Dans le monde

La vocation à l'Opus Dei vient
confirmer tout cela ; c'est au point
que l'un des signes essentiels de cette
vocation est précisément de vivre

https://www.fr.josemariaescriva.info/article/l92-opus-dei


dans le monde et d'y accomplir un
travail — en tenant compte, je le
redis, des imperfections personnelles
de chacun — de la manière la plus
parfaite possible, tant du point de
vue humain que du point de vue
surnaturel. C'est-à-dire un travail qui
contribue efficacement à l'édification
de la cité terrestre— et qui est, par
conséquent, exécuté avec
compétence et dans un esprit de
service — et à la consécration du
monde, et qui, donc, est sanctifiant et
sanctifié.

Se sanctifier grâce à la profession,
sanctifier la profession et
sanctifier les autres par la
profession.

Ceux qui veulent vivre parfaitement
leur foi et pratiquer l'apostolat selon
l'esprit de l'Opus Dei, doivent se
sanctifier grâce à la profession,
sanctifier la profession et sanctifier
les autres par la profession. En
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vivant de la sorte, sans se distinguer
par conséquent des autres citoyens,
en étant pareils à ceux qui travaillent
à leurs côtés, ils s'efforcent de
s'identifier au Christ et ils imitent ses
trente années de travail dans l'atelier
de Nazareth.

Car cette tâche ordinaire n'est pas
seulement le milieu dans lequel ils
ont à se sanctifier, mais la matière
même de leur sainteté : parmi les
incidents de la journée, ils
découvrent la main de Dieu et
trouvent un stimulant à leur vie de
prière. L'occupation professionnelle
elle-même le met en contact avec
d'autres personnes — parents, amis,
collègues — et avec les grands
problèmes qui affectent leur société
ou le monde entier, et elle leur offre
ainsi l'occasion de faire le don de soi
au service des autres qui est essentiel
aux chrétiens. Ainsi doivent-ils
s'efforcer de rendre un véritable et
authentique témoignage du Christ,



pour que tout le monde apprenne à
connaître et à aimer le Seigneur, à
découvrir que la vie normale dans le
monde et le travail quotidien
peuvent être une occasion de
rencontre avec Dieu.

En d'autres termes, la sainteté et
l'apostolat ne font qu'une seule et
même chose avec la vie des membres
de l’Œuvre, et c'est pourquoi le
travail est le pivot de leur vie
spirituelle. Leur don à Dieu se greffe
sur le travail, qu'ils exerçaient avant
d'entrer à l’Œuvre et qu'ils
continuent d'exercer après.

Dans le monde, nous trouvons Dieu

Quand j'ai commencé, dès les
premières années de mon activité
pastorale, à prêcher de la sorte,
certains ne m'ont pas compris,
d'autres furent scandalisés : ils
étaient accoutumés à entendre parler
du monde dans un sens péjoratif. Le
Seigneur m'avait fait comprendre, et



j'essayais de le faire comprendre aux
autres, que le monde est bon, parce
que les œuvres de Dieu sont toujours
parfaites, et que c'est nous les
hommes qui rendons le monde
mauvais par le péché.

Je disais alors, et je continue à dire
aujourd’hui, que nous devons aimer
le monde, parce que, dans le monde,
nous trouvons Dieu, parce que, dans
les incidents et les événements du
monde, Dieu se manifeste et se révèle
à nous.

Le mal et le bien se mêlent dans
l'histoire humaine, et le chrétien doit
donc être une créature qui sache
discerner ; mais jamais ce
discernement ne peut l'induire à nier
la bonté des œuvres de Dieu ; il lui
faut, au contraire, reconnaître le
divin qui se manifeste dans l'humain,
jusque sous nos propres faiblesses.
Une bonne devise pour la vie
chrétienne peut se trouver dans les



paroles de l'Apôtre : Tout est à vous ;
mais vous êtes au Christ et le Christ
est à Dieu (1 Co 3, 23), de manière à
réaliser les desseins de ce Dieu qui
veut sauver le monde.

Entretiens avec Monseigneur
Escriva de Balaguer, 70
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